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Communiqué de presse actuel			

sens de construction.ch: 
le secteur de la construction travaille 
à la «nouvelle construction 2050»
Nouveaux matériaux, nouvelles techniques, 
nouveaux défis, nouveaux métiers 


Avec 6% du PIB, 327'000 collaborateurs et 25'000 apprentis en Suisse, le secteur de la construction se situe juste avant les banques. Le bouleversement qui se produit dans le secteur et ses plus de 50 métiers modifiera le pays. De nouvelles techniques comme les GPS, l'impression 3D, la robotique ou de nouveaux matériaux comme le béton auto-régénérant et la peinture, le stockage de l'énergie solaire ou la possibilité d'empêcher la pollution électromagnétique y contribueront. Aujourd'hui, quatre fédérations du secteur de la construction ont lancé sens de construction.ch. sens de construction.ch informe sur le secteur de la construction du futur, corrige les images désuètes du passé, crée des liens émotionnels avec les produits et aide à conquérir des spécialistes hautement qualifiés. Le secteur a besoin d'eux rapidement – surtout en prévision de la stratégie énergétique de 2050 qui serait impossible à réaliser sans leurs compétences. Depuis aujourd'hui, la population est invitée à poster des photos des meilleurs ponts et bâtiments suisses sur les réseaux sociaux.

Le paysage avec ses montagnes et ses lacs, ses fleuves et ses vallées fait de la Suisse une destination touristique très appréciée. Les prestations que réalisent l'ensemble des personnes concernées ont élevé la marque swissmade au rang international. Le bâti en Suisse crée de l'espace pour effectuer des performances, se reposer et créer toute une infrastructure. Mais seuls 10% de la surface peuvent être construits. Ils accueillent 1,7 million de bâtiments dans lesquels vivent 8,2 millions de personnes. C'est ainsi qu'en 2013, plus de 50'000 nouveaux immeubles d'habitation ont été bâtis. Mais construire signifie plus que créer des bâtiments. L'infrastructure suisse compte 71'000 km de routes, 80'000 km de réseau d'eau potable et 224'500 km de réseau électrique et a toujours besoin d'être renouvelée. 

De la planification à l'assainissement et à la maintenance en passant par la construction, ce secteur couvre toute notre économie. Il offre d'excellentes opportunités de carrière dans plus de 50 métiers. Le maçon, le peintre, le polybâtisseur, le plâtrier ou le métallurgiste ont appris leur métier sur le tas. Souvent, ils dirigent une équipe, un chantier ou un gros projet depuis au moins l'âge de 25 ans. Un apprentissage dans la construction permet aussi de travailler dans des domaines spécialisés comme la restauration, l'entretien des monuments, la conception ou le conseil énergétique. La voie universitaire devient également accessible grâce à la formation professionnelle en alternance. Enfin, les différentes prestations sont très bien payées dès la fin de l'apprentissage. Des salaires de départ mensuels de CHF 5'000 à CHF 6'000 sont tout à fait réalistes. Dans le même temps, alors que les anciens lycéens sont encore sur les bancs de l'université et prévoient leur premier stage rémunéré à un salaire de débutant de CHF 2'500, un contremaître du même âge peut gagner CHF 8'000 à CHF 10'000 par mois dans les métiers de la construction. Le responsable d'une entreprise artisanale moderne peut même compter sur un salaire mensuel de CHF 12'000 à 15'000. 

Les parents ont une image désuète des différents métiers
Alors, pourquoi la relève ne se précipite-t-elle donc pas dans les métiers de la construction malgré ces bonnes perspectives d'avenir? Une étude complète sur le choix des métiers, réalisée sur plus de 1'000 personnes et qui n'a pas encore été publiée jusqu'à présent, le montre clairement. Il s'avère qu'un jeune sur deux se familiarise avec les métiers qu'exercent sa famille et son entourage. Un tiers des jeunes de 12 à 16 ans trouve que les métiers techniques et artisanaux en vogue actuellement sont intéressants, les métiers de la construction représentant un quart de ce groupe. De ce point de vue, le secteur de la construction ne devrait donc pas avoir de problème de relève. Mais, à la question «Dans quels métiers avez-vous le plus de chances de réussir?», seuls 1,8% des jeunes ont répondu «les métiers de la construction». Ce sont le commerce et les métiers académiques qui arrivent en tête. Apparemment, la famille est une source d'information un peu dépassée qui transmet des images désuètes. En effet, la réalité montre qu'un quart des diplômés du commerce ne trouve pas de travail après son apprentissage. 15% des lycéens et un tiers des étudiants interrompent leur formation. Le chas de l'aiguille que représente le «foyer familial» n'est pas le seul à poser des problèmes au secteur de la construction. Une étude actuelle réalisée auprès de 66 fédérations professionnelles montre que deux tiers d'entre elles considèrent la faible notoriété des métiers, leur mauvaise image et le manque de perspectives d'avenir comme les raisons expliquant le manque de personnel. 

Le secteur de la construction agit et lance sens de construction.ch
L'étude sur le choix des métiers menée entre 2012 et 2014 auprès de 1'000 personnes a été entre autres soutenue par le secteur de la construction. Quatre fédérations leaders agissent donc désormais sur la base de ces constatations. Voici les pionnières de sens de construction.ch: Enveloppe des Édifices Suisse, la Société Suisse des Entrepreneurs, l’Association suisse des entrepreneurs plâtriers-peintres et l’Union suisse du Métal. sens de construction.ch veut redorer l'image du secteur de la construction auprès de l'opinion publique, notamment par une information renforcée. En perspective de l'évolution sur les 35 prochaines années, correspondant à la période d'activité des apprentis et des jeunes professionnels d'aujourd'hui, sens de construction.ch présente les tendances qui modifieront le secteur de la construction aujourd'hui et demain. 

Modèles, émotions et jeux publics à l'aide de cubes surdimensionnés
Lors de la conférence de presse d'aujourd'hui qui s'est tenue dans la maison des charpentiers, des talents de la relève du secteur de la construction ont présenté les mesures que prévoit sens de construction.ch. Yassin Fischer, plâtrier-plaquiste, vice-champion du monde aux WorldSkills 2015 du Brésil, a demandé aux quatre pionniers de sens de construction.ch de signer l'acte symbolique de fondation: il s'agissait de Ueli Büchi, responsable de la politique de formation professionnelle de la Société Suisse des Entrepreneurs (SSE), de Walter Bisig, président central de Enveloppe des Édifices Suisse, de Peter Baeriswyl, directeur de l'Association suisse des entrepreneurs plâtriers-peintres et de Christoph Andenmatten, directeur de l'Union suisse du Métal. Yassin Fischer, mais aussi le maçon Sandro Dörig, champion suisse 2014 et gagnant d'un Medallion for Excellence WorldSkills 2015, la peintre-décoratrice Janin Aellig, championne suisse 2014 et gagnante d'une médaille de bronze aux WorldSkills 2015 ainsi que les polybâtisseurs en apprentissage, Pascal Ammann, Timon Jud, Leo Kreisler et l'apprenti en métallurgie Nom, Prénom, ont assisté à la «pose de la première pierre». Enfin, les talents de la relève ont présenté les prochaines étapes de sens de construction.ch. C'est ainsi que, ces prochaines semaines, les fédérations responsables du projet organiseront des ateliers sur l'avenir du secteur de la construction jusqu'en 2050. Une manifestation commune est prévue pour la swissbau 2016. Ces prochains mois, 24 entrepreneurs et entreprises exemplaires seront présentés sous la forme de reportages vidéos et de publications. Les huit meilleures sociétés seront récompensées lors de ce salon. Des personnalités suisses visiteront leurs bâtiments préférés accompagnées des sociétés artisanales concernées. sens de construction.ch tient également à chouchouter la population. C'est la raison pour laquelle un concours a lieu depuis aujourd'hui sur les réseaux sociaux. Toutes les personnes qui posteront une photo de leurs ponts et bâtiments suisses préférés sous le hashtag #sensdeconstructionch pourront gagner de nombreux prix. L'année prochaine, la population suisse aura toutes les occasions de s'émerveiller lorsque des jeux publics composés d'énormes blocs de construction auront lieu. 

Vague de changements dans le secteur de la construction
Les organisations responsables de sens de construction.ch donnent un aperçu des défis que devra relever le secteur de la construction. Il évolue au fil des changements depuis 1'000 ans. Au 19e et au 20e siècle, de grandes vagues de rationalisation ont eu lieu dans la construction. Le bouleversement actuel s'est déroulé en parallèle dans les domaines de la concurrence, de la production, des matériaux et des métiers. Le marché suisse est soumis à une concurrence internationale croissante depuis des années. Un dumping des prix douteux au niveau des pouvoirs publics et de grandes institutions entraîne sans cesse l'adjudication de marchés à des concurrents étrangers, en particulier en Chine. Le secteur de la construction doit continuer à cultiver ses points forts et à mettre sa qualité encore plus en avant. Il est impossible d'empêcher que les tendances internationales marquent également le marché suisse.

De nouvelles méthodes de production: GPS, 3D, robotique
De nombreux endroits font des recherches sur la manière de produire plus efficacement. L'EPF de Zurich n'est pas la seule à explorer l'utilisation de robots sur les chantiers. En Chine, l'année dernière, les premières maisons ont été construites à l'aide de l'impression 3D. Des architectes hollandais travaillent sur la première maison en impression 3D qui doit se composer uniquement de plastique. L'University of Southern California développe une gigantesque imprimante 3D capable d'assembler des immeubles en un temps record. Une équipe de chercheurs espagnols mise sur les minirobots qui pourraient fabriquer des bâtiments de toute taille rapidement et à bas prix. La technique du GPS a déjà fait ses preuves. Les GPS permettent de construire les pistes de l'aéroport de Zurich au millimètre près. Une chose est sûre. Tous les types de production rendent la planification et la surveillance d'un chantier toujours plus complexes. Une main d'œuvre qualifiée très compétente est donc requise. 

De nouveaux matériaux: recyclage, peinture contre la pollution électromagnétique, matériaux autonettoyants et auto-régénérants
Les changements techniques mènent aussi à la fabrication de nouveaux matériaux. La construction métallique et métallurgique en Suisse utilise des matériaux presque entièrement recyclés depuis des années. De premiers essais avec le béton auto-régénérant sont effectués en Allemagne. Des peintures fabriquées sur la base de nanomatériaux permettent de produire des revêtements ultrafins, résistants aux éraflures, autoréparables, faciles à nettoyer et même autonettoyants. Des idées novatrices comme la peinture aux effets photovoltaïques qui, comme les capteurs solaires, transforme la lumière du soleil en énergie, l'usure des matériaux indiquée par les changements de couleurs ou les peintures ayant un effet protecteur contre le rayonnement électromagnétique (pollution électromagnétique) sont déjà développées en laboratoire.

Nouvelle organisation du chantier
Les chantiers modernes requièrent de nouvelles formes d'organisation, même en termes de sécurité du travail. Les organismes patronaux d'activités de construction de second œuvre comme le Seco, la Suva et l'UNIA ont donc développé un concept en faveur d'une organisation optimale des chantiers. Celui-ci permet également d'économiser des coûts au niveau des processus et de réduire les vices de construction. Une organisation moderne commence par l'adjudication des chantiers - le maître d'ouvrage doit faire en sorte que les concepts correspondants deviennent des critères de décision.

Stratégie énergétique 2050: le secteur de la construction est incontournable 
La stratégie énergétique 2050 exige une consommation plus efficace des ressources. Grâce aux toits et aux infrastructures, un tiers des besoins en eau et en électricité sont produits à partir de l'énergie solaire. Mais il ne sera possible de réaliser la société à 2000 watts que lorsque le parc immobilier aura été assaini en Suisse - ceci concerne 1,5 million de bâtiments. Le potentiel est énorme car, aujourd'hui, seuls 1% des bâtiments sont réhabilités. Des joints solides et une bonne isolation thermique divisent la consommation d'énergie par deux. Les installations solaires et photovoltaïques sur les toits et les façades transforment les bâtiments en des centrales maisons qui produisent plus d'énergie qu'elles n'en consomment. Lors de la conférence de presse, Daniela Bomatter, directrice de SuisseEnergie a informé sur l'offensive de la formation «NOUS CONSTRUISONS L’AVENIR DE L'ÉNERGIE» qui démarre en parallèle et qui est développée en collaboration avec le secteur de la construction. Elle a souligné que «Les compétences spécialisées dans la construction sont une condition indispensable à la mise en œuvre de la stratégie énergétique 2050. Nous avons besoin d’une main d’œuvre performante pour procéder à la transformation énergétique du parc immobilier. Les associations professionnelles investissent donc dans le développement des compétences. En parallèle, la campagne de communication NOUS CONSTRUISONS L’AVENIR DE L'ÉNERGIE fait en sorte de rendre les métiers de la construction attractifs et prometteurs et de revaloriser notre image. C’est là aussi que se créent des synergies parfaites en faveur de sens de construction.ch.»

[bookmark: _GoBack]sens de construction.ch s’engage en faveur d’une meilleure reconnaissance du secteur de la construction en Suisse et de la fierté que doivent éprouver les employés pour leur métier. Le secteur de la construction contribue à 6 % du PIB de la Suisse. 327'000 collaborateurs et 25'000 apprentis dans plus de 50 métiers apportent leur contribution au bâti dans notre pays. Avec des bâtiments, des routes, des tunnels et toute l’infrastructure pour l’approvisionnement en eau et en électricité, le secteur de la construction garantit notre niveau de vie élevé bien connu dans le monde entier. sens de construction.ch s’occupe de manière proactive de l’avenir de la construction en Suisse afin que, dans 50 ans, celle-ci contribue encore à la joie de vivre, à la productivité et au bien-être de ce pays. L'organisation faîtière constructionsuisse salue l'engagement de ses membres et soutient sens de construction.ch dans le cadre de son réseau. Les organisations responsables de sens de construction.ch sont: Enveloppe des Edifices Suisse, la Société Suisse des Entrepreneurs (SSE), l’Association suisse des entrepreneurs plâtriers-peintres (ASEPP) et l’Union suisse du Métal (USM). 

sens-de-construction.ch • facebook.com/bausinn • twitter.com/bausinnch • instagram.com/bausinnch

Informations; photos et contact pour les interviews: Iris Wirz c&p communications,
Minervastrasse 149, 8032 Zurich, tél. 043 500 52 88, e-mail: presse@bausinn.ch
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